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Les Champions de France imbattables
REIMS­NANTES
en décidera en même temps que du maintien en “nationale”

ANTES est champion deFran­
ce. Nantes vient de battre
très nettement (4­1) le lea­

der, St­Etienne. Tout cela est vrai.
Mais savez­vous combien les

Nantais ont remporté devictoires
au cours de leurs quinze derniers
matches de championnat ? Cinq en
tout et pour tout. Et pendant cette
même période, Nantes a été tenuen échec par Angers, Toulouse,
Pouen, Rennes, Bordeaux, Sochaux
et Valenciennes, et a subi trois dé­
faites devant Nice, Marseille etLens.
Ce rappel nous parait opportun

au moment justement où leStade
ae Reims est appelé à se mesurer à
l'équipe de la Loire­Atlantique qu'on

est évidemment loin demésesti­
mer, mais qui ne domine plus le
footbail français comme à une cer­
taine époque. Alors si Nantes n'est
pas imbattable, le Stade deReims
devrait se forger un moral de vain­
queur avant d'affronter le onzede
l'entraîneur Arribas, et qui sait ?…
Car, après tout, Reims a peut­

être été humilié par Sedan,mais
il ne s'est ensuite inclinédevant
les Girondins, à Bordeaux, que par
1 à 0. Ce dernier résultat n'est pas
de ceux dont on a à rougir. I!prou­
ve au moins que, lorsqu'elle le
veut, l’équipe rémoise est moins in­
férieure aux autres compétiteurs
de première division que sa place
au classement semble l'indiquer.

En attendant.
ANTES ! La plus fameuse flambée du football français ! Tels
sont les faits. Nantes avait failli, il y a dix­huit ans, accéder
en première division. Puis rien. Puis un retour en force vers

les prétentions. Le recours à Dupal, Louis Dupal, l'entraîneur à la
voix chantante et aux souvenirs dorés. Raté. Puis le trou. Puis
Arribas. PuisBudzinsky.

Puis la montée. Arribas avait armé sa formation avecRobert
Siatka, c'est­à­dire une valeur totale, compétence, tempérament,
esprit gagneur, expérience, besoin d'en appeler de ce qui est tou­
jours une disgrâce, quitter Reims. Et la France ébaubie découvre des
avants terribles à Nantes. Souvenez­vous. C'était le temps où l'on
se démandait si Douis pourrait relever Goujon, ou le contraire,

par RogerCHABAUD
ei si­les deux réunis feraient oublier Raymond Kopa. C'était le
temps où il s'écrivait chaque jour : nous n'avons pas de bons
joueurs !

Or il y avait Gondet (mais pas encore !). Il y avaitBlanchet,
I! y avait Simon.

Et quand on le disait à quel augure, il répondait :
Je n'ai pas ce nom sur mes tablettes.

Un peu comme on disait autrefois :
— Penses­tu, chéri ! Version parisienne pour « Et ta sœur ! ».

(suite en page7)…NANTES
LEMAGASINDESSPORTIFS

Espérons donc qu'en face deNan­
tes, Reims aura le désir de se his­
ser au niveau de son adversaire.
Le F.C. Nantes est devenu le

porte­drapeau du football français |
depuis que le Stade de Reims adû
renoncer à ce rôle qui nes'apprend
d'ailleurs pas du jour au lende­
main si l'on se base sur les diffi­
cultés qu'ont les Nantais à s'impo­
ser sur le plan européen.
Cependant, Nantes peut se flatter

de posséder une ­formation ­brillan­
te pratiquant un football dont la
qualité a été maintes fois vantée.
L'équipe nantaise estmaintenant
constellée d'internationaux: Gondet,
Blanchet, Simon, Suaudeau, Bud­
zinski, Robin, De Michèle, Eon,et
la richesse du club en joueurs de
valeur est telle que même l'absence
simultanée de plusieurs titulaires
n'altère pas sensiblement le ren­
dement de l'équipe, et que bien
souvent le remplaçant fait tout sim­
plement oublier le titulaire.Ainsi,
au cours du récent matchNantes­
St­Etienne. vit­on le jeuneMichel
fournir une partie éblouissante à
la place habituellement occupée par
le réputé Budzinski.
Oui, Nantes c'est bien ce que le

football français a de mieux à pré­
senter à l'heure actuelle, etReims­
Nantes sera le « clou » de la sai­
son au stade Delaune pour peu que
l'équipe rémoise aborde la ren­
contre galvanisée par l'idée qu'en
football rien n'est impossible.

Tout ce qui concerne l'HABILLEMENT pour HOMMES, DAMES,ENFANTS
GRANDSMAGASINSH SHINT­JACQUES

REIMS ­ 47 et 55 à 63, rue de Vosie ­REIMS

LOUIS BOURGEOIS
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…une rentrée très attendue

aute…
‘EST avec ce paradoxal mais incère sentiment de tristessedésabusée d'avoir vu se réaliser tout ce que je pronos­tiquais que je prends la plume aujourd'hui.
Oui, avec l'espoir de se tromper, tous ceux qui, avec moi,voyaient objectivement, raisonnablement, techniquement les cho­ses, imaginaient ce qui est aujourd’hui la triste réalité : nous

luttons le dos au mur, avec ce qui reste encore de sain auclub pour éviter une seconde fois la seconde division.
Mais qu'enfin, on admette que l'heure n'est plus auxconceptions tactiques ou techniques improvisées et d'ailleurs

contestables, ni aux divisions et au choix entre les partisqu'ona laissé se créer.
Une formation supérieurement armée sur le plan effectifet technique pourrait se permettre ces fantaisies ou ces erreurs.
Dans la conjoncture présente, il n'est plus qu'un salut pos­

sible. Il consiste en une mise en condition physique rationnellede tous nos gars et en une préparation psychologique qui les
persuade de jouer jusqu'au bout et dans un esprit collectif,sans la moindre arrière­pensée, la dernière chance quinousreste.

ucien PERPER
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Si Nantes était à nouveau
champion de France cettesai­
son, il réaliserait un triplé sen­
sationnel : 3 ans de suite, ce
qu'aucun club n'a encore fait.
pas mêmeReims.—_
Nous avons quand même bat­

tu Nantes deux fois la saison
passée !

A0SE
Richard va bientôt avoir ter­

miné son service militaire. Il
serait même déjà libéré s'iln’y
avait un match international pour
lequel l'armée aimerait bien leconserver.

IL VOULAITETRE
LE « NUMERO UN»
DE LA SPECIALITE
Robert Jonquet plaisante à son

tour FrançoisHeutte.
I! y a un joueur que François

n'aime pas : il jouait au RedStar
et s'appelait Temmberg.
— Ah ! Et pourquoi donc ?— || était d'une raideur extraor­

dinaire et ne pouvait exécuter cer­
tains mouvements d'éducationphy­sique.
Et François enrageait de voir

qu'il y en avait un qui soitmoins
souple que lui.
CLIMAT DEDETENTE
Les Sedanais sont venus àReims

très décontractés pour leur ren­
contre. Ils sont hors­coupe et le
championnat ne peut plus leur ap­
porter qu'une placed'honneur.
Pourtant, plusieurs cars de sup­

porters étaient là. Quant audirec­
teur sportif, Maurice Laurant, il
arborait un transistor et nous glis­
sa au passage :
— Le résultat de nosamateurs

à St­Dizier m'intéresse autant que
celui de nos pros ici.
Ce qui donne du poids à la théo­

rie selon laquelle Sedan repartirait
la saison prochaine en seconde di­
vision iaissant ses pros rejouer à
Paris sous le nom duRacing.
IL AVAIT DEJA B!EN JUGE
Jean­Paul Gaidoz, que l'on a assez

peu vu à l'œuvre cette saison, est
sans enthousiasme avant Reims­
Sedan : il n'est pas encore enétat
de faire sa rentrée.Bar

Il n'en a pas moins un certain
optimisme pour le sauvetage du
club :
— J'ai fait votre tableau, nous

dit­il, et je trouve que nous aurons
34 points et que nous nous en
tirerons. Les éliminés seront dans
l'ordre le Stade, Monaco, Lyon etNîmes.
— Votre jugement a­t­il de la

valeur ?
— La saison passée, j'avaisdéjà

rempli votre grille et j'étais arrivé
à pronostiquer la montée deReims
et Marseille dans l’ordre.
Si seulement Jean­Paul pouvait

avoir encore vu juste cette saison !
L'EMISSION... ENMARCHE
La veille de Reims­Sedan, D'Ar­

ménia devait répondre à la télé—
deuxième chaîne — à des ques­
tions sur l'éventuelle suppression
du hors­jeu dans le cadre de l'émis­
sion « Sport­Débat ».
Cela l'avait fort préoccupé et il

avait « potassé » son problème.
Hélas, à 18 h. 25, D'Arménia et

Heutte étaient aux bureaux rémois
de la télé régionale qui devait re­
layer. pour y apprendre qu'on les
attendait à Hautvillers !
Démarrage en trombe et arrivée

à Hautvillers dans un temps record
juste pour répondre aux questions
sans savoir ce qui s'était dit aupara­
vant, l'émission étant naturellementcommencée.
« COUPS ET COUPS »ET.SUSPENSION
Denis Devaux, qui atteint sameil­

leure condition, a reçu àBordeaux
un avertissement dans des condi­
tions assez curieuses.
Malgré une assez nette domina­

tion locale, les Rémois, quin'étaient
distancés que d'un but à la fin de
la rencontre, tentèrent l'égalisation
et l'on vit les Bordelais. jouer lamontre.
On sait ce que cela veutdire.
C'est ainsi que Couecou prit la

balle, que les Rémois devaient jouer
et… laconserva.
Furieux, Devaux la lui arracha

des mains. d'un habile coup depied.
L'arbitre, tout en comprenant la

situation — et pour calmer la
foule — donna un avertissement àDevaux.
Le plus inattendu de l'histoire,

c'est que si Devaux écopa d'un
match avec sursis, Couecou reçut
— une fois encore — unmatch
ferme. En effet, il avaitvolontaire­
ment blessé Kopa quelquesminu­
tes plus tôt et l'avertissementqu'il
reçut levait le sursis qu'il avait
depuis une irrégularité antérieure.
DE LA BONNEGRAINE
— C’est dans une atmosphère

exemplaire que s'est déroulévotre
stage, devait dire le Président Pé­
rez aux stagiaires lors de la récep­
tion qui se tenait après lematch
Reims pros­Stagiaires, au stademu­nicipal.

de l'Éclaireur

| | y avait en effet eu une am­
biance excellente et surtout on
avait vu des jeunes de bonne clas­
se, notamment des avants aux qua­
lités physiques de base prometteu­ses (et notamment en vitessepure).
Pour ce match de fin de stage et

au sujet duquel nous déplorons une
fois encore qu'une partie dupublic
n'ait pas compris — mais pas du
tout ! — de quoi il s'agissait, les
stagiaires marquèrent 3 butsau
remplaçant de D'Arménia, alorsque
les pros n'en marquaient que deuxàAdolphe.
Les pros prirent la rencontre avecun marquage assez large pourqueles stagiaires puissent s'exprimer

et ce n'est qu'en fin de match que,
vexés, ils appuyèrent leur action.Il était trop tard pour gagner, leur
traditionnel manque de réalisme
devant les buts les empêchant de
traduire leur domination devant les
stagiaires, fatigués par lematch
et leur semaine destage.
Voici comment s'était alignée

l'équipe des stagiaires :
Dans les buts: Adolphe (CREPS).
Arrières Pradelle et Boutry{Warcq).
Demis Leboedec (Red Star),Avants Lisnard (Vannes), Bi­

net (Epernay), Jodar (Montereau),
Lemaître (Chevilly), Sorel (Reims).
UNE DEFENSE QUIRAPPELLE
DE BONSMOMENTS
Retrouvailles pour les « anciens»

du Stade qui jouent— et gagnent4 à 0 — contre ceux d'Epernay.
On voit se reconstituer ainsi une

fameuse défense Jacquet, Ja­
cowski, Marche !
On revoit aussi en attaquePetit­

fils. « Boulicot » revient pour la
première fois à Reims depuis fort
longtemps et le décor des nou­
velles tribunes le désoriente unpeu.
Boulicot n'a pas trop changé. Il

tient à Paris, près de la garede
l'Est une alimentation et nes'’in­
téresse plus du tout au football.
C'était là le premier match qu’il
rejouait depuis le mois d'aoûtder­
nier où il avait participé à une
rencontre, en vacances.
MARIAGE AUSIFFLET
Wrobel (Joseph pour les inti­

mes) s'est marié samedi dernier.
Voilà qui devrait être annoncé au
carnet des mariages en septième
page, devez­vous penser.
Mais voilà : il y a une petite his­

toire qui ramène l'événement dans
la page des échos. Si JosephWro­
bel a connu sa femme — qui est
la sœur de notre joueurKolventer— c'est parce qu'undimanche
après­midi, il était sur la touche, ne
jouant pas, et fit connaissance de
sa voisine.
Et s'il ne jouait pas ce jour­là,

c'est parce qu'il. était suspendu.
Voilà comment un arbitre a pu

favoiiser un mariage. sans le vou­loir.
Po

85, PLACE D'ERLON, 85

HOMMAGE AROBIN
Au moment où nous écrivons

ces lignes, nous ne savons pas en­
core si Claude Robin sera dans
l'équipe nantaise.
Si cela était, nous le reverrions

comme international ! || a même
été question — avant qu'il ne fut
blessé — de lui confier le capi­
tanat de l'équipe de France !
Cela, beaucoup le savent, Ce

que l'on sait moins, c'est l'opinion
que conserve de lui Ignace Hein­
rich, qui dirige le stage «Gillette»
qui nous fit découvrir Robin.
Conclusions de l'ancien déca­

thlonien : « Claude Robin a mérité
incontestablement le titre dema­
jor des majors qui lui a été attri­
bué pour l'ensemble de ses quali­
tés physiques, techniques et mora­
les. Cependant, Michel \Watteau
est, de mes élèves footballeurs à
Talloires, le plus complet technique­
ment et athlétiquement.
LE TROISIEME DE SOREL
Sorel, qui joua un bon match à

Bordeaux. au poste de demi, dis­
putera le match contre Nantes.
En fait, l'espoir de Chantilly joue­ra là son troisièmematch avec

l'équipe professionnelle en cham­pionnat.
Il a en effet été aligné contre le

Stade de Paris à Reims et contre
Bordeaux àBordeaux.
Il a également joué contre !es

pros de Reims, avec les stagiaires.
Mais c'est une autre histoire.

Ainsi qu’on sait, un tirage
au sort doit désigner l'heu­
reux bénéficiaire des imper­
méables Blizzand généreuse­
ment offerts par les Grands
Magasins « À Saint­Jacques »,
l'ami des sportifs.
Le nouvul élu a été Kopa.

A qui le prochain ?
Sandwichesæ

Hot­Dogs ­ Croque­Monsieuræ
Location pour le football
le catch et laboxe
ra vearr rar .
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José Arribas est né en 1921à Bilbao, en Espagne. Venu en
France dès 1928, il a joué com­
me amateur à St­Jean d’Angely
avant d'arriver au F.C.Nantes
puis à l'U.S. du Mans, commeprofessionnel.
Sa carrière d'entraîneur com­

mença de même façon dans des
clubs amateurs : St­Malo, puis
Noyon­sur­Sarthe, avant de pren­
dre en mains Nantes en 1960.
On sait qu'il a fait monter ce

club en division nationale en
1963, soit trois ans après y
être arrivé.
Bien qu'Espagnol d'origine,

José Arribas est d'un tempéra­
ment calme et pondéré. !l sait
que la situation n'est pas sim­
nie mais il connaît également
les atouts de son équipe, dont
le principal est sans aucundou­
te un esprit de corps remarqua­bie.
C'est ce qui a permis à cette

formation d'enlever le titre na­tional.
Plus récemment, Arribas aeu

à s'occuper de l'équipe de Fran­
ce mais il avait décidé de le
faire pendant un temps déter­
miné après quoi il a repris son
équipe en mains avec l'espoir
de lui faire obtenir à nouveau
le titre.
QUATRE PAS DANS SONPR
La saison avait fort bien com­

mencé pour Nantes qui, com­
me Reims avait l'avantage de re­
cevoir deux fois de suite. Pour­
tant, Nantes avait perduMuller
et, par surcroît, Eon etGondet
étaient blessés ! Pis : le gar­
dien remplaçant Castel avait une
fracture’ de la clavicule !
UNE RECRUE DE MARQUE !
Mais Nantes avait engagé un

homme de qualité :Kovacevic,
15 fois international yougoslave!
Il est vrai que les matches de
Coupe d'Europe attendaient nosNantais.
Mais des

commencer avecmalheurs allaient
les accidents

1
e l’(lssureux
*

« * *

TOUT SAVOIR SUR...NANTES
LeFootball Club de Nantes est né le 23 avril 1943, d'une fusionentre plusieurs clubs nantais, dont le Saint­Pierre de Nantes. Il y avaitbeaucoup à faire dans cette ville de 200.000 habitants.
Les « Canaris » abordèrent le professionnalisme­ en 1945­46 avecAiméNuic comme entraîneur. Pour leur première saison commepros,ils furent seconds au classement (zone nord) pendant huit mois,maisterminèrent cinquièmesseulement.
La saison suivante (1946­47, fusion des deux zones), Nantes seclassa à la huitième place.
En 1951­52, la municipalité décida d'accorder une subvention an­nuelle et Emile Veinante prit l'équipe en mains. Après des débuts

prometteurs, le F.C.N. termina quatrième, puis sixième l'année d'après.
En 1953­54, Veinante partit, Raab revint, mais la situation finan­cière était mauvaise. Le F.C.N. ne devait connaître que le milieu de

tableau (et même une 17° place en 1955­56, après que Louis Dupal eutété chargé des destinées de l'équipe).
En 1959­60, Michlovski prit les « Canaris » en mains, alors quela situation était plutôt « noire ». Ce fut aussi l'époque des premières

nocturnes, et l'euphorie régna en début de saison, avec une nouvelleaide financière et la venue de Dereuddre. Nantes fut alors « championd'automne ». Mais le manque de réserves et la fatigue firent que le
F.C.N. dut finalement se contenter d'une septième place.

En 1961­62, sous le règne d'Arribas, Nantes frôla encore laDivi­sion | (sixième), puis ce fut 1962­63, où le club joua dix­huitmatches
(15 septembre ­ 10 février), sans connaître la défaite, et où il ter­
mina second derrière St­Etienne, atteignant ainsi enfin son objectif,la divisionnationale.

Mais ces longs efforts devaient produire des fruits durables.
Nantes a eu un excellent comportement parmi l'élite : la saisonpassée,
il a joué la finale de la Coupe et a enlevé le championnat !me ro 00 2 > ESS SE
QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANS SON P
« L'ECLATEMENT » DE MAGNY "mme 7 uePme
La solidarité qui anime lesjoueurs nantais en toutes cir­

constances n'est pas unvainmot.
Sans cela, Francis Magnyn'au­rait pas fait, après sixmois

d'absence, la rentrée fracassan­
te que l'on sait, au pointd'être
devenu, après trois matches de
Championnat seulement, le.meil­
leur buteur de son équipe ?
Si la force de la formation de

Nantes tient dans son remar­
quable esprit, il reste quedes
hommes — avec Magny —don­
nent actuellement le ton. En tout
premier lieu, bien sûr, Suaudeau.
En voilà un que la sélection en
équipe de France a littérale­
ment métamorphosé. || joue
avec une autorité accrue, ne
perdant jamais un ballon ; d'une
claivoyance rarement prise en
défaut, il est devenu le cer­
veau deNantes.
UN EFFECTIF INEPUISABLE
Contre Strasbourg, Nantes

comptait de nombreuxblessés.
Cette équipe nantaise est tout

simplement ahurissante :étaient
en effet sur la touche, Eon,
Gondet, Suaudeau, Robin, Prou,
Michel et Grabowski! Unepaille,
quoi ! La valeur des rempla­
cants ne se discute pas, d'au­
tant qu'à cette liste déjà plétho­
rique on peut ajouter les noms
de Christian Drouet, qui a déjà

l'imperméable moderne c’estBLIZZAND
GRANDSMAGASINS

HSAINT­JACQUES
mur

ASSURANCES LAMBERTREIMS
CHALONS‘ EPERNAYdes SportifsM.

EONDaniel
Né en 1939 à St­Nazaire. For­mé au club. International.

1 m 76, 74kg.
LESDEFENSEURS

BUDZINSKI Robert
Né en 1940 à Auchel.Vientde Lens. International. 1 m77,72kg.

DE MICHELEGabriel
Né en 1941 à St­Etienne.

Amateur, vient de Jarny (Mo­selle). 1 m 71, 71 kg.
LE CHENADEC Gilbert
Né en 1938 à Languidic.

1 m 76 ; 72kg.
GRABOWSKI Georges
Né en 1945 àSanvignes.

1 m 78, 75 kg.JOUEURS
DU MILIEU DE TERRAIN

SUAUDEAU Jean­ClaudeNé en 1938 à Cholet. Inter­
national. 1 m 68, 70 kg.
ROBINClaude
Né en 1941 auxSables­d'Olon­

nes. A joué à Reims. Interna­
tional. 1 m 76, 72 ka.
KOVACEVIC Vladimir
Né en 1940 à Ivangica. A jouéà Partisan Belgrade. Internatio­

nal yougoslave. 1 m 70, 66 kg.
LESATTAQUANTS

GONDET Philippe
Né en 1942 à Blois. Interna­

tional. 1 m 76, 74kg.
SIMON Jacques
Né en 1941 à Omonville (Man­

che). Vient de Cherbourg. Inter­
national. 1 m 72, 63kg.
BLANCHET Bernard
Né en 1943 àSt­Mars­la­Jaille.

International. 1 m 68, 67kg.
A1CHEL Henri
Né en 1947 àAix­en­Provence.

Vient d'Aix. International junior.| m 72, 66kg.
MAGNY Francis
Né en 1930 à Charleville. A

joué à Lille et auRacing.
1!m 77, 75kg.
E PAS DANS SON PRESENT
opéré en pros, de Michel Pechet de Roger Marchi, espoirs deleur génération. Quelle autre
équipe française, avec sept rem­
plaçants, aurait pu réaliser ce
4­0 sans appel devant lesStras­
bourgeois ?

LA RENTREE DESBLESSES
Et puis un jour, on reparla de

Gondet, de Eon, de Robin—
également blessé — et lepas­
sage à vide accusé par lesNan­
tais apparut moins grave pour
leur candidature pour le titre,
malgré leur retard sur St­Etien­ne.
D'ailleurs, pour son dernier

match, Nantes recevait St­Etien­
ne et il lui infliga une sévèredéfaite.

FORUM ­ REIMS

DES
GRANDES MARQUESDE
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; Un Vêtement deTravail
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Pour savoir bien conduire
AUTO­ÉCOLE
LANZA
WILLY — NORBERT

76, RUE DU BARBATRE
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| RESTAURANT |
LaCoquilleJEAN­CLAUDE

CHEF DECUISINE
8, RUEMARX­DORMOY
(ANCIENNE RUE SAINT ­JACQUES)
REIMS ­ Téléph. 47.37.35
SES SPÉCIALITÉS ­ SES VINS
SALONS pour repas d'affaires

LEMAIRE
samedi, le Stade de Reims ama­
teur (Honneur) essaiera d'affirmerses prétentions au titre (et par
conséquent au retour enCFA)
en battant l'AS. Creil, comme lui
postulant à la première place.
En effet, Compiègne est leader

avec 40 points (18 matches) ex­
aequo avec Creil (19matches).
Reims, lui, ne compte que 37points
mais pour 16 matches ! Une seule
victoire dans un de ses matches de
retard le ferait donc passer en tête.
L'occasion sera belle ce samedi

d'améliorer encore sa position
Voici comment pourrait se pré­

senter la formation rémoise :
Erpelding (1), Garnotel (2),Ho­

chard (3), Lacaille ou Jacques (4),
Poncinet (5), Véron (6), Hehn (7),
Laurier (8), Wrobel (9),Avayra
(10), Ville (11).

RéfrigérateursMIELE
Machines à laverautomatiquesDUCRETET­THOMSON

Radio ­Télévision
“La MaisonPilote”

CELLES DENANTESP. CG  Dif.
Chez lui 41 15 +26
Chez l'adversaire 18 22 — 4
Générales 59 37 + 22

CELLES UEREIMSP, 0­­—Dif
Chez lui 20 19 + 1
Chez l’adversaire 11 23 —22
Générales 31 532 —21

Classement 1s î És , Ils jouent
LL GARAGE . l'e Division et Ps ca soir le 16AvrilptsCONTI N ENTAL 1. St­Etienne 39 Lens àValenciennes

2. Nantes 37 àReims Lille
24, Rue Buirette ­ REIMS 3. Bordeaux 35 àLille Toulouse

vos A7:8007 4. Angers 34 Monaco àSedan
dRARARARA AR ERRARRRAR ES 5. Sedan 33 àNîmes AngersLille 33 Bordeaux àNantesane rome 7. Lens 32| à St­Etienne Rouen
ses = coop, 3 Fee 8. Strasbourg 30 àNice MarseilleA À | Valencienn. 30 àSochaux St­Etienne
Chalet du Cirque | 10. Marseille 29 àRouen àStrasbourg

E= | Nice 29 Strasbourg àLyon‘ } 12. Rennes 27 àParis Reims
u | | { 13. Socheux 26 Valenciennes a Paris

dal din de la Paîte dÜie Toulouse 26 Lyon àBordeaux= { 15. Monaco 23 àAngers Nimes
SPÉCIALITÉS | Lyon 23| à Toulouse Nice2 (7. Stade Paris 22 Rennes Sochaux
tous les Jours 18. Rouen 21Marseille àLens

(Couscous le mercredi) | Reims al Nantes àRennes( 20.Nîmes 20 Sedan àMonaco

­SAUVAGE
4, Rue du Beffroi ­ SOISSONS

­|Lvon­Reims

un coupd'oe

Machines à écrire ­ Machines à calculer
OLIVETTI ­ OLYMPIA ­ WALTER ­ JAPY

VENTE ET RÉPARATIONS
MEUBLES de BUREAU (Métal ouBois)

IMPRIMERIE ­ RÉALISATIONS PUBLICITAIRES ­ TRAVAUX DE VILLE

sur @match
Ce match est le trentième du

championnat de divisionnationale.
Après cette rencontre, il en res­

tera huit à disputer, quatre à l'exté­
rieur, quatre à Reims.
Le prochain match à Reims aura

lieu le 30 avril contreValenciennes
Nospublics
Keims­ Lille 2252050 a 05” 11.158Reims­Tou!ouse 8.663
Angers­Reims .....…. 8.975
Roims­Nic6 ii. 0 va00us 7.123Rouen­Reims ; 11.037Reims­Lyon À dat RO
Marseille­Reims .......…. 27,107
Reims­Strasbourg ...... 10.111
Sedan­Reims ..........…. 8.728
Reims­Bordeaux ......…. 10.526Nantes­ReimsReims­RennesValenciennes­ReimsReims­MonacoSochaux­Reims
teims­Stade de Paris
LensRems ss sa sanuenReims­St­Etienne
NIMés­ RAITTIS : ax N 0e es 6.838PU OUTIE 1207 CV 0 0 que 11.487
Reims­Angers ......…..….. ;
NICS­ROINS 1.250105 e600Reims­Rouen
Toulouse­Reims . oiRe'ms­MarseilleStrasbourg­ReimsReims­SedanBordeaux­Reims11.033

CEUX DENANTESMagny 13butsGondet 9butsSimon 9butsBlanchet 7butsKovacevic 5butsRobin 4butsProu 3butsSuaudeau 3butsMichel 2butsDeMichèle 1butDrouet 1butGeorgin 1 butBarret 1but
CEUX DEREIMSHeutte 9butsBourgeois 5 butsGori 4butsManon 4butsRichard 3butsKopa 2butsGaidoz 2butsBojko 1butHiégel! 1but

DANS LE CADRENATIONAL
1. G. Lech (Lens) 24 buts
2. Revelli (St­Etienne) 22buts
3. Guy (Lille) 19buts
4. Rodighiero (Rennes) 15buts5. Guinot (Valenciennes) 14 buts
Margottin (Angers)
Dubaële (Angers)14 buts

14buts

C'est un assez curieux match queles Rémois disputèrent àNantesle 12octobre.
En effet, alors que l'onpensaitqu'ils seraient ridicules, ils. ou­

vraient le score par Kopa et àdixminutesdela
uveit à peine pu égaliser par Blan­chet
(1blic9.830

mi­temps,Nantes
Bien sûr, devant un immense pu­

spectateurs) ravis,
la dé­troisautres buts faisaient

cision avant le repos (Magny 2 etSuaudeeReimsmatch
qu)
mais c'esreprit courageusement let encoreNantesi aggrava le score par Simon et

Magny cependant que tout en findematch,
t £Les é

Bourgeois
pour Reims

final plé
quipes :thorique : 6

Budzinski, DeMichèle

marqua à nou­
à 2

; Grabowski, Le
Robin, Suaudeau Blanchet,Ma
1v, Simon,Michel.
Reims D'Arménia ; Hiégel, Jac­ues, Masclaux Bojko, Gori

Laurier, Kopa, Blanchard, Bourgeois,Heutte
Nos annonceurs so= 22 = PT

[des amis de votreci

CEUX DENANTESNantes 5 Lyon 2Nantes 3 Lens lSedan 3 Nantes 3Nantes 1 Rennes 0Bordeaux 0 Nantes 1Monaco 0 Nantes 0Nantes 1 Sochaux iStade Paris 1 Nantes 9Nantes 3 Valenciennes 1St­Etienne 3 Nantes 3Nantes 6 Reims 2Lille 2 Nantes 4Nantes 5 Nimes 3Angers 1 Nantes 1Nantes 2 Toulouse 2Nice 3 Nantes 1Nantes 0 Rouen 0Marseille 1 Nantes 0Nantes 4 Strasbourg 0Lyon 1 Nantes 2Lens 4 Nantes 0Nantes 3 Sedan 1Rennes 2 Nantes 2Nantes 1 Bordeaux 1Sochaux 1 Nantes 1Nantes 3 Stade Paris 0
Valenciennes 0 Nantes 0Nantes 4 St­Etienne 1

CEUX DEREIMSReims 0 Lille 1Reims 1 Toulouse 3Angers 2 Reims 2Reims 2 Nice 0Rouen 2 Reims 0Reims 2 Lyon 0Marseille 0 Reims 0Reims 2 Strasbourg 1Sedan 1 Reims 0Reims 4 Bordeaux 1Nantes 6 Reims 2Reims 2 Rennes 4
Valenciennes 2 Reims 0Reims 2 Monaco 0Sochaux 1 Reims 1Reims 1 Stade de P. 0Lens 5 Reims 2Reims 1 St­Etienne 2Nimes 2 Reims 2Lille 1 Reims 1Reims 0 Angers 3Nice 1 Reims 0Reims 1 Rouen 0Toulcus® ] Reims 0Lyon 3 Reims iReims 1 Marseille 0
Strasbourg 5 Reims 0Reims 1 Sedan +Bordeaux 1 Reims 0

En quatorze matches à l’exté­
rieur, Nantes totalise 18 buts à 22,
soit par match : 1,28 à 1,57.
En quatorze matches chez

Reims totalise 20 buts à 19,
1,42 à 1,35
La ‘moyenne donne donc Reims

1,49, Nantes 1,31
Ainsi, aussi invraisemblable que

luisoit
cela puisse paraître, les chiffres

­| donnent un match nul 1 à 1 ou2
à2
Laissons­nous convaincre qu'ils

puissent avoir raison| BANQUE COMMERCIALE DE CHAMPAGNE
=
péreBCCJEUNEDYNAMIQUE

13, Place RoyaleREIMS
TÉLÉPH. 47.60.85

ACCUEILLANTE



LA CHAINE D'HABILLEMENT LA PLUS PUISSANTE D'EUROPE

En attendant.
(suite de la page 1)
Fortuné Chabrier, qui porte actuellement le cheveu mauve (ceque c'est que l'iode du Grau du Roi) a l'habitude de lancer desaphorismes bien rodés du genre de celui­ci :­­ Parlez beaucoup du football. Qui que vous soyez vous avezdes chances de dire une chose juste.
Fortuné Chabrier, donc, dit volontier :
— Une équipe, c'est des avants. Si vous avez trois avants, desvrais, vous pouvez faire ce que vous voulez.
Nantes avait ces trois avants et personne ne le savait.
C’est ça qui est grave. Ne jamais oublier ça. Tout système

pédagogique qui ne forme pas d'abord des avants ne même à rien.
Autant vouloir écrire des opéras sans ténor. Au diable le collectif !C'est l'individu qui fait le collectif. Quand se décidera­t­on à lecrieret à en tenir compte ?

Il y a encore ceci. Nantes on n'y croyait pas ! Et pas même à
Arribas. Je m'en excuse. Je veux dire que le magnifique exemple
d'Arribas doit nous rendre confiance. Il y a beaucoup d'entraîneursen puissance en France. C'est toujours la même histoire. Souhai­tons à un club d'être assez pauvre pour s'en souvenir. EtArribas
va se trouver consacrer le jour où, au Parc, son équipe menéepar
Bordeaux rejoint et gagne, dans l’euphorie générale. De ce jourcommence la stupide querelle du « 4­2­4­béton ». Fausse querelle.Car Bordeaux pâtit ce jour­là non pas du 4­2­4 mais tout d'abord dece fait que le verrouilleur bordelais, comme le verrouilleur lyonnais,ne jouent pas jeune, pas vite, et qu’ils crispent leurs camaradespour les couvrir. Car l'autre idée d'Arribas, ou sa chance, c’estde se vouloir des demis­ailes frénétiques et surpuissants, nides
inters en retraite, ni des arrières de malice, non des lions.L'équi­
valent potentiel des Bastien, des Dubreucq, des Carré, des Louis,des Cuisard, des Firoud, et à l'étranger des Edwards, desMoore,des Buckenbauer, desTrappatoni.

Il y avait donc à Nantes, aussi, des footballers de ce calibre,
des Suaudeau, des Le Chenadec, des De Michèle, et puisBudzinsky!
Et on ne le savait pas !

Et il y a eu cet entraîneur modeste, qui sait parler à ses hom­mes, non à ses garçons, qui a su ce que c'est que souffrir et
qu'attendre, humain et même humaniste.

Cela serait introuvable ? Allons donc ! Voilà le sens de la
révolution du football. Accueillir tous les jeux et tous les feux.
Telle est la grande lecon de…NANTES
Lafin duChampionnat

de notreéquipeamateurvV
Voici la liste des rencontres res­

tant à disputer par notre équipe
amateur de divisiond'honneur.
Nous y avons ajouté lesmatches

en retard Reims­Hirson etMouzon­
N 70509

“0RGEOHGHHEBSSOHENNE

=

àNaims. MUUENEHENEAECHHEEENE DiFE ei . î a i vta” A [.}9 avril : Reims­Creil. w —Voici les résultats de notrem
16 avril : Reims­Bayel = tombola tirée lors du matchE
23 avril : Joinville­Reims. — Reims­Sedan : por
30 avril : Reims­Romilly. m | Le numéro 65.077 gagne=; G m le ballon du match ou unRe7 mai : Soissons­Reims tableau devaleur.
15mai : Reims­Hirson. pau Le numéro 65.293 gagne =
21 mai : Compiègne­Reims. = deux places de tribunes.

ai : ­Reims. La Le numéro 66.149 gagne ne“ia va = deux places de gradins.A T "AS = Le numéro 66.932 gagne nNos annonceurs = deux dixièmes de Loterie Na­m9 ÿ tionale.f = Laides amis de votre CONHESNONANGHAEEHEZ NY
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Dames ­
CHEMISERIE ­

“ Hommede
BONNETERIE

Ristourne de 10 % sur présentation du Journal
AU RAYON JEUNESSE : la Boutique de SHEILA et la Boutique de FRANCKALAMO
41 à 5 Rue de l’Étape ­ REIMSNE ET ESA ET SE eo ME

Le SUPER CHAMPION du Vêtement =
Hommes ­ Enfants

Tél, : 47­44­44
dévouement "

Robert MAGISSON n'estplus
Notre bon amiet …—camaradedes premières
heures, Robert
Magisson, n'est
plus. Il s'est
née après une
longue et im­
placable mala­die.
Membre dubu­
reau d'«Allez­
Reims »depuis

Ë plus de 20 ans,
& il en était de­

venu lie vice­président­adjoint.
Homme affable, il s'était vu

confier la responsabilité de l'édi­
tion de notre journal et s'ac­
quittoit de sa tâche avec une
ponctualité et un tact dans les
rapports avec les vendeurs au­
quel ceux­ci rendaient hommage.
Le succès, la longévité de

et on le voyait dans laplupart
desdéplacements.Il était titulaire de la mé­
daille d'or du Dévouement natio­
nal et de la médaille duMéritesportif.
Ses obsèques ont eu lieu àla Cathédrale de Reims le25

mars par une nombreuse assis­
tance où l'on remarquait notam­
ment des membres des services
pharmaceutiques et naturelle­
ment de nombreux supporters
du Stade de Reims, conduits par
le comité d'Allez­Reims augrand
complet, avec MM. Durand etBurette.
D'anciens joueurs, comme Ja­

cowski et Sinibaldi étaient éga­
lement présents à cette céré­
monie où fut prononcé l'éloge
du disparu dont nous avons re­
tenu ces mots qui résument savie « || fut un homme dedé­
vouement ».
À sa veuve, à sa famille, «A|­

lez­Reims» présente à nouveauses condoléancesprofondémentattristées.
UN BEAUSOUVENIR

des grandes heures duStade
A l'heure des porte­clés et à celle des souvenirs, on peut dire

que les supporters parisiens du Stade de Reims (section desHalles)ont fait éditer une fort belle pochette. Elle contient les deux porte­
clés. L'un d'eux rappelle « Reims­Real de Madrid », l’autre le titre de
champion de France du Stade deReims.

À contre­courant de la malchance et de la médiocrité des résultats,c'est un bel acte de foi des supporters des Halles de Paris qu'ilnous
plait de souligner ici et auquel ne manqueront pas de s'associer les
Amis de toujours du grand club champenois.

La pochette vaut 10 francs. On peut s'en procurer soit à laper­
manence d'Aliez­Reims, au bureau du Stade de Reims, 8, rueBuirette,
ou près des vendeurs d'« Allez­Reims », au stade municipal. Pour toute
commande par poste, joindre 0,70 F pour frais deport.
SECISISISIBISISIBIRINIS SIOIRISIP'SISIRIEISIBIMIDIS EN
Ce numéro gagne peut­être le ballon du match !

«Allez­Reims » a décidé d'agrémenter la vente de son
journal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots très
intéressants pour des amis du football, ce sont

1° LE BALLON DU MATCH ou un TABLEAU devaleur.
2° DEUX PLACESTRIBUNES.
3° DEUX PLACESGRADINS.
3°DEUX DIXIEMES DE LOTERIE NATIONALE.le numéro figure ci­contre.
Nous conseillons d’écouter attentivement les résultats

du tirage qui sera effectué pendant le match et les numéros
gagnants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.
Les lots sont à retirer à la permanence d’Allez­Reims, bur.
du Stade, 8, rue Buirette, tous les après­midi, sauf le lundi,
avant le match suivant. Les lots non réclamés seront remis
en jeu. +

OISIGIAIEIBIEISOIRIBRIEBSDEN SE SIBOOœODESEDRPRISITIDIRIEISISISISIREISIOIeil­1e11
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5 H ? 2 En prologue, disons d'abord cesNANTES, une ascension et = pourquoi pas trois chiffres : Nantes compte dansx . ses rangs huit internationaux, surun exemple a suivre ! ses listes figurent onze stagiaires
de valeur (quatre d'entre eux Pech,
Marchi, Drouet, Lelamer, Georgin
sont apparus avec les pros), enfin
la contenance définitive du stade
sera, dans trois ans, de 36.000 pla­ces.
C'est en 1963 que Nantes, ex­

ploitant un travail en profondeur
persévérant, monta en division na­
tionale. I! est devenu, depuis, non
seulement champion de France,
mais le pourvoyeur de l'équipe de
France et par là même il s'identi­
fie à ce que fut Reims. Sans doute
n'a­t­il pas connu, comme lui, d'aus­
si grands succès et une aussi gran­
de réputation sur le plan interna­
tional et notamment en Coupe d'Eu­
rope, mais ce club donne une appa­
rence de solidité, de stabilité qui
inspirent beaucoup d'admiration.
« Nos finances nous auraient per­

mis, à l'intersaison, d'acquérir les
trois ou quatre vedettes indispen­
sables à une grande carrière en
Coupe d'Europe, mais nous avons
préférer demeurer dans le cadre
de notre ligne de conduite et tra­
vailler en profondeur ». Et aussitôt,
il engagea l'international juniorMi­
chel et fit revenir de Cherbourg le
jeuneMarchi.
Ainsi Nantes, qui demeura assez

longtemps dans l'ombre à travailler,; ; 2 Le» 2305 Æ apparaît­il maintenant commeun
Derniere image ae Heims­vedgan : nos detenseurs, denoraes et un peu fatigues. Cliché «Union» club solide et enviable. ñ
Une image dont on aimerait voir une « revanche » aujourd'hui contreNantes. On en arrive à se demander sisa merveilleuse ascension ne pour­

rait pas nous servir d'exemple.
Effectif actuel de Nantes (pros

et stagiaires).
Gardiens : Eon, Castel, Foucher.
Joueurs du championnat : Gra­

Demeurant dans le cadre des opinion « sur pièces » et peut­être,on pourrait dire — mathématique­ bowski, Le Chenadec, Budzinsky.
possibilités « raisonnables », Hour même juger sa perspicacité en éta­ ment — qu'une douzaine de clubs De Michèle, Robin, Le Lamer, Su­
dire que sont concernés par l'une blissant son pronostic concernant encore risquent les barrages ou la audeau, Kovacevic, Michel, Blan­
des quatre dernières places les le classement final descente.
clubs ayant 26 points au moins et A dix matches — neuf pour Mais il faudrait pour cela une
examinons pour chacun d'eux le certains clubs — de la fin du cham­ singulière défaillance pour un club
chemin qu'il leur reste à parcourir. nionnat, c'est­à­dire alors qu'il reste qui compte plus de 26 points à
Ainsi, chacun pourra se faire une dix­huit à vingt points à prendre, l'heureactuelle.

chet, Gondet, Simon, Magny, Prou,
Pech, Lamy. Marchi, Stephan,
Drouet, Thouvenin, Osman, Gallo,
Dern,Georgin.
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